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Établir un plantier en taille douce 
Viviane Bécart 

Les grands principes de la taille douce 
L’objectif de la taille douce est de limiter les plaies de taille et leurs conséquences sur la présence de bois mort à l’intérieur des ceps, 
tout en favorisant un trajet de sève le moins perturbé possible pour alimenter les coursons sur toute la longueur du cep. 

 Réinvestir sur les travaux en vert :  
➢ L’ébourgeonnage permet de sélectionner les futurs bois, en réduisant le nombre de plaies de taille qui seront à faire l’hiver 

suivant. Il permet aussi de favoriser la vigueur des bois sélectionnés en limitant la concurrence entre rameaux.  
➢ L’attachage permet de sécuriser et donner leur forme aux rameaux sélectionnés en évitant les pliures traumatisantes une fois 

les bois aoûtés. 

 Préserver le flux de sève. Le flux de sève est le chemin préférentiel emprunté par la sève dans les vaisseaux pour alimenter un 
courson. Chez la vigne la circulation de la sève est majoritairement longitudinale, du bas vers le haut (peu de circulation radiale).  
Si une blessure survient sur ce trajet, la vigne a la capacité de la contourner, mais cela est plus délicat lors de nombreuses blessures 
répétées. Le trajet emprunté par la sève doit être le plus direct et continu possible pour alimenter les organes supérieurs.  
Si plaie il doit y avoir, elle devra être située au-dessus du trajet de sève préférentiel.  
Le trajet de sève peut s’apprécier par le toucher, en suivant avec un doigt le chemin depuis la base du cep jusqu’au bourgeon.  
→ Y a-t-il des plaies de taille sur ce trajet ?  
→ La sève doit-elle zigzaguer pour alimenter le bourgeon (c’est ce qu’on appelle une inversion de flux de sève) ? 

 Éviter la formation de bois mort. En effet sous la surface d’une plaie de taille se forme une zone de cicatrisation (bois mort) qu’on 
appelle « cône de dessèchement ». Il est admis que plus le diamètre de la plaie est important, plus la zone de dessèchement sera 
profonde dans le bois vivant. Ces zones de bois mort sont susceptibles d’entraver le passage de la sève.  

Pour éviter ces zones de bois mort en profondeur :  
➢ On taille bien au-delà du rameau à conserver :  

     on laisse un chicot. 
➢ Sur le vieux bois, on évite les plaies rasantes,  

     on taille sur la couronne. 
➢ On préfère plusieurs petites plaies  

     plutôt qu’une grosse plaie de taille.  

 

 

 

 

 

 

 Équilibrer la souche en répartissant les bourgeons de façon homogène sur la charpente, de façon à appeler la sève sans créer de 
chemins préférentiels. L’objectif est d’obtenir une vigueur similaire pour tous les bourgeons laissés à la taille, et ces bourgeons doivent 
être répartis de façon régulière.  

➢ Anticiper le renouvellement des coursons ou des bras en sélectionnant des bourgeons du vieux bois plusieurs années en 
amont.  

➢ Une chandelle ou un bras ne doivent être coupés qu’une fois le nouvel appel de sève établi et vigoureux, en général après 
deux années minimum. Cela réduit le risque d’abandon d’une partie de la structure du cep de vigne (chandelles ou bras 
morts). 
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Un cône de dessèchement Un chicot 
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https://gallica.bnf.fr/ark:/12148/bpt6k6565326w


 

Étapes pour établir un cep en cordon de Royat en taille douce, de la plantation à la 4ème feuille 

Avantages de la taille douce pratiquée dès la formation du cep 
Un trajet de sève continu avec moins de 
grosses plaies de taille sur le bourrelet de 
greffe et sur le tronc. 

Un tronc établi dès la première année grâce à 
l’ébourgeonnage et à l’attachage.  
Le tronc établi de cette façon a de nombreux entre-
nœuds : les diaphragmes agiraient comme autant de 
« barrières » limitant la pénétration des nécroses dans 
le bois. Tandis qu’un tronc établi en 2ème feuille aura 
moins de diaphragmes, car sa vigueur est plus forte et 
ses entre-nœuds sont plus longs.  
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1ère feuille
en vert

•Ébourgeonner pour ne conserver qu'un rameau
•Attacher le rameau en vert sur le tuteur

Taille

•Si le diamètre du tronc, au niveau du fil porteur, est > 10-12mm, conserver le tronc
Le couper environ 8cm (largeur d'une main) sous le fil et vérifier qu'il est bien attaché au tuteur

•Sinon, (tronc trop fin), le rabattre entre 2 et 4 yeux en fonction de la vigueur. Retour à l'étape précédente

2ème 
feuille
en vert

•Ébourgeonner pour ne laisser pousser que les 4 bourgeons du haut du tronc
•Attacher les bras en vert : de préférence les deux bras du dessous, pour éviter les plaies sous les trajets de sève
•En fonction de la vigueur du cep, les deux bourgeons supérieurs peuvent être conservés pour servir de tire-sève
•Égrapper pour favoriser l'enracinement

Taille

•Si le diamètre du bout du bras est > 10-12mm, conserver le bras. 
Le couper à envrion 10cm de bras du cep voisin et vérifier qu'il est bien attaché au fil porteur

•Si les bras sont trop fins, ou les bois abîmés, les rabattre à 2 yeux. Ils seront recréés en vert l'année suivante
• Il est possible, en fonction du sens préférentiel de pliage des rameaux, de "croiser les bras"

3ème 
feuille
en vert

•Ébourgeonner : sur chaque bras, ne conserver que les 3 pousses vertes qui formeront les futurs coursons
•Égrapper : 1 grappe par rameau, 6 grappes maxi par cep
•Sélectionner des coursons orientés de part et d'autre du fil porteur pour ne pas déséquilibrer la future charpente

Taille

•Tailler à 2 yeux francs les coursons préalablement sélectionnés en vert
•Le bourrillon ne compte pas, afin de conserver un écart suffisant entre les prochains rameaux 

pour éviter les tailles trop rasantes l'année suivante

4ème 
feuille
en vert

•Ébourgeonner : sur chaque courson, ne conserver que les deux yeux du haut
Éliminer les départs sur les yeux de la bourre / bourrillon

•Égrapper partiellement si la production est trop importante (10-12 grappes / cep)

Taille

• "Fixer" le courson : tailler pour conserver si possible le sarment du bas parmi les deux présents sur le courson
Cela établira le trajet de sève de la future chandelle

•Pour le dernier courson de chaque bras, on peut privilégier le sarment dirigé vers l'extérieur de la souche pour laisser 
la souche s'étendre et avoir un flux de sève continu, sans inversion ou retour en arrière

Revenir à 
l’étape 

précédente  
si vigueur 

insuffisante 

Revenir à 
l’étape 

précédente  
si vigueur 

insuffisante 

À éviter : les plaies 
importantes sur le tronc Un tronc bien attaché, 

avec de nombreux 
entre-noeuds 


